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CONVENTION  NATIONALE. 


RAPPORT  fl  2 
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AU  NOM  DU  COMITÉ' DE  CONSTITUTION, 

Parle  Citoyen  BARRÈRE,  Député  du  Dépar- 
tement des  Hautes -Pyrénées. 

C \ ’ 

Setji  l’invitation  à faire  aux  J mis  de  la 
Liberté  & de  l’Égalité,  de  présenter  leurs 
vues  fur  la  Constitution  à donner  à la 
République  Francùife.  _ 

Le  O&obre  17 91 , l’an  premier  de  la  République  5 
EVÎPRIMÉ  PAR  ORDRE  DE  LÀ  CONVENTION  NATIONALE. 


IITOYENS  RePRÉSENTANS. 

Le  comité  de  Conflitution , en  jettant  les  regards 
iur  les  importans  travaux  dont  vous  l avez  chargé  en 
a réglé  1 ordre  ; mais  il  a penfé  qu’il  y avoit  une  mefure 
préliminaire  à propoler  à la  Convention  nationale , 
melure  qui,  lans  arrêter  le  cours  des  opérations  du 
Conflitution . 
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comité , pourra  les  éclairer  & produire  des  réfultatî 

U'  ifâ  ppnfé  qu’au  moment  où  les  repréfentans  du 
peuple  français  s’occupent  de  tracer  un  nouveau  plan 
de  conflitution , ils  dévoient  s’envtronmr  de  toutes 
les  lumières , interroger  par-tout  le  genie  de  .a  liberté., 
accélérer  les  progrès  de  l’efprit  public,  recueillir  es 
bienfaits  delà  liberté  de  la  preffe,  appeler  tous  les 
citoyens  à concourir  plus  particulièrement  a la  rédac- 
tion des  conditions  du  nouveau  pafte  focial,  établir 
une  correfpondance  politique  & morae  avec  les  pht- 
lofophes  & les  publicités , affocier  tous  .es  etpvtts  pour 
mieux  réunir  toutes  les  volontés,  & donner  a opinion 
publique  l’initiative  folemnelle  qui  lut  appartient  tur 
tous  les  objets  qui  intéreffent  la  nauon. 

La  conflitution  d’une  grande  répub  lique  ne  peut  pas 
être  l’ouvrage  de  quelques  efpnts  : elle  doit  etre  1 ou- 
vrage de  refont  humain.  Vous  avez  compote  de  neuf 
membres  le  comité  de  conflitution  ; mais  quiconque 
dans  la  Convention  nationale,  hors  de  fon  fetn,  dans 
la  France , dans  l'Europe , dans  le  monde  entier , ett 
capable  de  tracer  un  plan  de  conflitution  républicaine 
& de  l’écrire  , eft  membre  néceflatre  du  comité  de 
conflitution.  11  faut  donc  l’inviter  a publier  fes  penfees. 

Nous  devons  à une  pareille  mefure,  une  opinion 
développée  fur  l’ordre  judiciaire  par  Bentham,  ang  ois. 
Nous  lui*  devons  aufli  des  idées  tres-utilesfurl  etabliffe- 
ment  des  jurés,  que  Erskine,  membre  du  parlement 
d’Angleterre,  a communiquées  au  comité  de  kgdlation 

criminelle  de  l’AITemblée  conftituante  ! L émulation 
exc;tép  par  les  regards  publics,  a produit  dans  tous  les 
îe'  ps  les  effets  l'es  plis  utiles.  A Athènes  dans  les 
beaux  jours  de  la  république  , le  magiftrat  fauoit  a cer- 
taines époques  la  proclamation  fuivante  : « Que  tout 
! àtoyen  qui  a des  yUesàProPofe,fur  la  legtjîauon,  mont* 
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» à la  tribune.  Le  comité  de  conft tiition  vous 

propofe  de  décréter  l’invitation  que  je  vais  lire  . 

« l a Convention  nationale,  après  avoir  entendu 
le  rapport  de  Ton  comité  de  conH  tution,  invne  tous 
les  amis  de  la  libeité  & de  l’égalité  à lui  piéienter ^ en 
quelque  langue  que  ce  Toit,  les  plans,  les  vues  e 
moyens  qu'ils  croiront  propres  à donner  une  bonne, 
conflit  ution  à la  république  française. 

» Autorife  Ton  comité  de  conftitu  don  a faire  traduire 
Sc  publier  par  la  voie  de  l’impreflion  les  ouvrages  qui 
feront  envoyés  à la  Convention  nationale  ». 

Le  projet  du  comité  efl  adopté» 
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DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


